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, S'ils étaient placés dans des cercueils et

mis en corde, !P< formeraient 39,000 cordes
- Si on en formait un mur de 25 pieds d'é-

paisseur sur 30 de hautettr, ce mur aurait
plus d'un mille et quart de longrueur.

Formés en une pile de 5 pieds d'épais-
seur et 10 pieds de hauteur, cela traverserait
cet Etat.

I Déposés sur le sol pour l'en couvrir, avec
ces corps, chaque 1,ied du comté de Jefferson
serait couvert.

I 75,000 tonneaux de saug humain out été
versés sur la terre de. Dixie : quantité suffi-
sante pour faire marcher toutes les fabriques
de Lowell, et si les larmes étaient ajoutées à
ce déluge de sang, cela suffirait pour mettre
en opération toutes les machines du continent.

"' Les milliers de blessés et d'estropiés
pour la vie doivent aussi être mis en ligne de
compte en supportant le gr and tot al des maux
occasionnés par cette guerre sanglante et fa-
natique.

" Ce n'est pas encore tout.
"Nous frémissons à la nouvelle de la mort

de 20 personnes tuées par la rupture acciden-
telle d'une lisse de chemin de fer, ou par
suite de la perte d'un steamer, et si 200 per-
sonnes périssent par un tel accident, nous
sommes justement frappés d'horreur et dis-
posés à exercer une vengeance sur celui à la
négligence duquel un tel accident est imput.':.

" Mais lorsque des dizaines de milliers sont
détruits en un jour par l'entremise de déma-
gogues astucieux, nous jetons des cris d*alié-
gresse et pouvons à peine contenir notre joie;
nous remercions le ciel de ce massacre hu-
main.

' Nous sommes tellement satisfaits de ce
terrible sacrifice que nous nous mettons de
suitc à l'ouvre pour remplir les rangs déci-
més de l'armée et pour tout préparer pour
un nouveau carnage."'-(Joreal de Quebtc.)

CURIEUSE DÉcOIVERTE.-Un vaisseau est
dernièrement arrivé à Rouen avec un char-
gement de guano pris sur l'une des îles qui
avoisinent les côtes de l'Afrique. Il apporte
un corps humain pétrifié et dans un état de
conservation parfaite. Cet objet étrange a
été trouvé dans une sorte de baril brut, en
seveli dans les profondeurs du lit- de guano.
L'inscription " Christopher Delano, 1421 "
grossièrement taillée sur le baril, semblerait
indiquer que le corps pourrait être celui d'un
marin mort dans un voyage et qui-aurait été
déposé par ses compagnons sur cette île dé-
serte. C'est évidemment le corps d'un blanc ;
il y a, sur l'épaule droite, une blessure comme
celle faite par une lance, qui porte à supposer
qu'il a été tué dans un combat. Au-dessus
il corps il y avait 140 pieds de guano,- ac-

cumulé durant près de cinq siècles par le pro.
céd( ulnt des dépôts que font, les oiseaux
dans ces contrées peu visitées par l'homme.
Les cheveux et les lents sont bien conservés;
cette relique des âges doit étre transportée à
Paris pour l'édification du inonde scientifiique.

MoNsiEUR routciuoi.- Dans une affaire,
l'audiencier disait à un Auvergnat: Comment
vous appelez-vous ?- Pourquoi.- Pourquoi ?
répondit l'audiencier, parceque j'ai besoin de
savoir votre non, et que c'est votre nom que
je vous demande.-Je vous dis Pourquoi,
repartit l'Auvergnat.-Je vais vous mettre à
la porte. Croyez-vous que je sois ici pour
m'amuser ?-Je ne demande pas mieux ;
faites-moi l'amitiù de me mettre à la porte.
Jo ne suis 'as ici pour mon plaisir, lisez plu-
tôt.

L'audiencier lisant? Assignation au sieur
Jérôme Pourquoi, porteur d'eau, etc. . Ah !
pardon, c'est différent.

M:ovsiEuRt Quo.-Un homme de itouen
s'appelait Quoi. Il n'est pas défendu de s'ap-
peler Quoi; c'est même indiquer que l'on
descend d'un grammairien ou. d'un curieux.
Il fut, je ne sais pour quelle cause appelé en
justice. Le president lui demanda son nom.
Quoi, répondit-il.- Votre nom? répéta le
magistrat.-Eh bien, Quoi.-Vous ne me ré.
pondez pas, vous êtes un insolent.-Pardon
je vons dis mon nom: Quoi, Justin Quoi.

C'est seulement en lisant l'assignation que
le président comprit que l'on pouvait s'appe-
ler Quoi.

-Un officier gascon entendait parler des
belles actions d'un prince qui, en deux atta-
ques de places ; avait tué jusqu'à six hommes
de sa main. " Bah ! dit-il, voilà de quoi s'é-
tonner ! Je veux que vous sachiez que les
matelas sur lesquels je repose mes niembres,
ne sont garnis qne des moustaches de ceux
que j'ai envoyés reposer dans l'autre monde."

150 HOMMES DANS UN CHAUDRN.-Un
voyageur disait avoir parcouru les quatre
parties du monde; et, parmi les curiosités
qu'il avait observées, il en était une dont
aucun auteur, ajoutait-il, ne faisait mention.
Cette merveille, selon lui, était un chou si
grand, si élevé, que sous chacune de ses
feuilles 50 cavaliers armés pouvaient se ran-
ger en bataille, et .aire l'exercice militaire
sans se nuire l'un à l'autre. Quelqu'un qui
l'écoutait ne s'amusa pas à réfuter cette rê-
verie, mais lui dit d'un grand sang-froid qu'il
avait aussi voyagé, et qu'il avait été jusqu'au
Japon, où il avait été surpris de voir plus de
300 ouvriers qui travaillaient à fabriquer un
chaudron ; 150 hommes étaient dedans, oc-
cupés à le polir. A quoi pouvait servir cet
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